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XVII. Vue de l'Arc de triomphe de Constantin et des Tes¬

tes du Colisee ä Rome.

XVIII. Trois colonnes du Temple de Jupiter Stator. Forum.

Propriete de M. le Dr Ed. de Reynier, Neuchätel.

Le Pantheon de Marius Agrippa. Rome.

Je ne connais pas les dimensions de ces dernieres aquarelles,

mais elles ne doivent pas differer beaueoup de Celles des

precedentes.

J'apprends encore qu'il doit exister deux autres ceuvres

de Keiserman, ä Neuchätel, chez des particulars, mais il

ne m'a pas ete possible jusqu'ici d'en obtenir la description.
Lausanne, le 8 aoüt 1930. R. de MEURON.

COMMISSION
DES MONUMENTS HISTORIQUES

La Commission des Monuments historiques s'est reunie
ä Orbe, le 11 juin, sous la presidence de M. M. Paschoud,
chef du Departement de l'Instruction publique. La seance

eut lieu dans la belle salle de la Municipality, ornee de

süperbes poeles du XVIIIme siecle et d'une table construite
en 1628 par J. Baud ; eile porte, gravees dans le bois,

14 armoiries des conseillers de l'epoque.
La Commission a entendu un rapport de M. Albert

Naef, archeologue de l'Etat, renfermant de noinbreux ren-
seignements sur ce qui a ete fait dans le canton au cours
de l'annee, pour l'exploration, la restauration et la

conservation de nos monuments historiques. Nous nous bor-

nerons ä rappeler succinctement quelques points essentiels
de ce rapport et de sa discussion.

On sait que l'eglise restauree de Montherond sur
Lausanne a ete inauguree le printemps dernier. Celle de
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St-Frangois, ä Lausanne, exploree soigneusement il y a

deux ans, est arrivee ä la phase de la restauration propre-
ment dite qui, commencee en avril, sera terminee, espere-
t-on, pour les fetes religieuses de fin d'annee. Le plan
de restauration propose par M. O. Schmidt, architecte, a

ete revu et considerablement simplifie par une Commission

composee de MM. A. Naef, Eug. Bron, Bosset et

Zemp. II n'en reste pas moins une depense tres importante
A la charge de l'Etat de Vaud, de la Confederation et sur-
tout de la commune proprietaire et du Conseil de paroisse.

Une autre restauration envisagee et qui va entrer dans

sa premiere phase, l'exploration archeologique, est celle de

l'eglise St-Etienne, de Moudon, sur la valeur de laquelle

nos lecteurs ont ete renseignes par le beau travail de M. le

Dr Eug. Bach. Cet edifice, connu au loin, necessitait
divers travaux urgents. On a profite de cette circonstance

pour repondre ä un voeu de plus en plus general exprime
depuis nombre d'annees. L'exploration de 1'edifice, confiee

aux bons soins experimentes de M. Bosset, architecte ä

Payerne, reserve sans doute des surprises interessantes.

La retauration de la tres ancienne eglise de Chevroux,
dont il a ete question dans un precedent compte rendu

(voir Rev. hist. vaud. d'octobre 1928), est terminee.

M. Bosset, architecte'ä Payerne, qui l'avait dirigee, continue

ä travailler ä l'exploration archeologique de 1 'Abba-

tiale de cette ville. C'est une ceuvre de tres longue haleine.

Le chceur et le clocher de l'eglise de Villette ont ete

restaures par les soins de MM. Gilliard & Godet, archi-

tectes ä Lausanne. Diverses circonstances ont retarde la

suite des travaux. Le choeur est enfin l'objet d'une

transformation complete et moderne, sous la meme direction.
Les travaux sont en cours d'execution.

A Orbe, le donjon circulaire du chateau, datant du
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XIIIme siecle, est adjacent ä une maison qui a ete acquise
dernierement par la Societe de developpement de la loca-

lite et dans laquelle on va loger les collections du Musee. Une
communication sera etablie entre cette maison et l'inte-
rieur de la tour, oü un escalier pourra etre construit. II
sera ainsi possible d'atteindre pratiquement le sommet du

donjon d'oü l'on jouit sur la ville et sur le pays d'un

panorama extremement etendu.

Le chateau de Nyon a ete aussi l'objet de travaux de

quelque importance sur ses fagades et quelques parties du

rez-de-chaussee. Les locaux, occupes par le Musee, sont
de meme en voie de transformation et de restauration, atten-
dues depuis longtemps, et qui permettront de mettre mieux
en valeur des collections qui le meritent certainement.

A Avenches, les travaux de la Porte de l'Est continuent

avee une certaine lenteur, vu la modicite des ressources

qui leur sont affectees. On travaille en revanche avec

autant d'activite que possible ä l'exploration systematique
de I'enceinte romaine dans son secteur occidental, qui
continue ä donner des resultats interessants. II ne sera pas
possible, malheureusement, de remettre au jour la Porte
de l'Ouest, parce qu'une grande maison moderne est cons-

truite exactement au-dessus, mais peut-etre arrivera-t-on
neanmoins ä fixer quelques jalons principaux. M. Naef
avait fait remarquer dejä l'annee derniere, que, dans cette

section, la base d'une tour romaine avait ete retrouvee et

deblayee, dans le jardin d'un particulier.
Au theatre romain, des travaux infruetueux ont ete ef-

fectues pour retrouver certains murs dont la situation pou-
vait expliquer les phases constructives de la scene. On a

appris qu'i une certaine epoque, l'autorite avait' fait faire
des demolitions pour se procurer des materiaux de

construction. Ceci explique cela.
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La Revue historique vaudoise a parle ä diverses reprises

— et pour la derniere fois dans la livraison d'avril 1929 —
des fouilles qui se font occasionnellement dans la graviere
de St-Sulpice. Elles continuent ä livrer parfois des sepultures

importantes et interessantes. Apres la süperbe urne
cineraire en verre, enfermee dans une grande boite cylin-
drique en plomb, on a pu, grace ä M. Tauxe, explorer plu-
sieurs sepultures romaines ä incineration qui n'ont pas
livre de mobilier funeraire important. Un peu plus tard,
on a trouve une tres importante sepulture, de l'äge du

bronze, dans laquelle l'inhumation etait alliee ä l'incine-
ration et d'oü Ton a extrait des objets d'une grande va-
leur archeologique, entre autres une epee parfaitement
conservee, possedant encore jusqu'aux rivets de la poignee
et dont la poirlte a ete volontairement brisee. Tous les

objets trouves ä St-Sulpice sont conserves au Musee
cantonal.

Nous avons publie, a la fin de l'annee derniere, le beau

travail de MM. Barbey, Decollogny et Poget, sur Urba et

ses mosa'iques. Nos lecteurs sont ainsi au courant de tout
ce qui concerne ce sujet interessant.

Apres une visite aux curieuses fresques de l'eglise de

Montcherand, la Commission des Monuments historiques
descendit ä Bosceaz, oü se trouvent les celebres mosa'iques.

Celle qui fut decouverte en 1925 est maintenant tres
bien protegee par une construction parfaitement amena-

gee a l'interieur. La mosaique elle-meme a fait l'admi-
ration des membres de la Commission qui n'ont pas

menage leurs felicitations ä la Soeiete du Vieil-Orbe pour
tout le travail et le devouement qu'elle a deployes pour
exhumer, remettre en bon etat et proteger definitivement

— avec l'aide de l'Etat de Vaud et de la Confederation —
ce superbe specimen des mosa'istes romains. Elle a une
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surface d'environ 30 metres carres ; eile ornait un vestibule

de villa sur lequel s'ouvraient diverses pieces dans

lesquelles se trouvaient d'autres mosa'iques dont quelques

vestiges existent encore. Les autres, decouvertes en 1841

et 1862, sont plus remarquables au point de vue artistique
et continuent ä attirer de nombreux visiteurs. Les

mosa'iques de Bosceaz meritent tout l'interet qu'elles suscitent

au loin.
Les autorites d'Orbe accueillirent de la maniere la plus

hospitaliere la Commission des Monuments historiques qui
fut enfin l'objet d'une aimable et gracieuse reception par
M. et Mme Maurice Barbey de Bude sous les ombrages de

leur propriete de Valeyres-sous-Rances.

LA MOSAIQUE DU LABYRINTHE A BOSCEAZ

Un evenement d'un tres grand interet archeologique s'est

produit ä la fin du mois de juillet dernier sur l'emplace-

ment de la ville romaine d'Urba. En effet, une tres belle et

tres curieuse mosaique deccuverte en 1845, d116 l'on

croyait disparue pour toujours et que Ton ne connaissait

que par un beau dessin de Ch. Betrix, ä Yverdon, a ete de

nouveau mise k jour. Voici quelques renseignements sur
cette decouverte et sur ce qui reste de la mosaique du
Labyrinthe d'apres la Feuille d'Avis d'Orbe.

Profitant de ce qu'un long champ de ble, au lieu dit
Champ des noyers, venait d'etre moissonne, M. L. Decollo-

gny, president de Pro Urba, a eu l'idee de faire pratiquer un

fosse de sondage pour determiner la configuration du sous-

sol archeologique, et continuer !e releve des habitations
detruites par les Allemanes au IVme siecle.

Dans la matinee du 29 juillet 1930, par un temps sec,
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